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JEUNES RECRUES ! PROFIL DE MACKENZIE WRAY
Prendre du recul pour forger l’avenir. Par Molly Sorge

Son objectif est ambitieux, mais Mackenzie Wray (Loretto, Ont.) entame sa saison estivale  en toute confiance. Au mois d’avril, la 
cavalière de 20 ans a connu le succès dès sa première épreuve U25 FEI. Inscrite au concours CSI2* Longines Masters de New York 
(25 au 28 avril, Uniondale, NY), elle réalise deux doubles sans-faute sur Jewel LVP et prend le quatrième rang, tant dans l’épreuve U25 
Lami-Cell de 1,45m que dans le Grand prix Equo App.  

« Ce concours a été formidable, dit-elle. C’était mon premier trotting FEI avec Jewel, ainsi que ma première épreuve U25. C’est là que 
tout s’est mis en place et que ma confiance s’est  véritablement établie. »

Puis, Mackenzie revient au pays avec sa jument et prend part à la première épreuve FEI figurant au calendrier canadien. Le 18 mai, 
au CSI2* Caledon National show jumping tournament (Caledon, Ont.), elle obtient un double sans-faute et se classe septième dans le 
Grand prix de 72 000$ présenté par Case IH.

Mackenzie Wray a bien l’intention de continuer sur sa lancée. En juin, elle se rendra en Virginie au Upperville Colt & Horse Show, puis 
aux Spruce Meadows Summer tournaments (Calgary, Alb.) car elle espère être sélectionnée comme représentante canadienne aux  
Championnats nord-américains Jeunesse (CNAJ) FEI Adequan qui se dérouleront en août à Old Salem Farm, NY. 

Son entraîneure, Erynn Ballard, une vétérane de l’Équipe équestre canadienne, atteste que le concours Longines Masters de New York 
a marqué un véritable tournant dans la carrière de la jeune cavalière.

« Un concours comme celui-là peut changer une personne, estime Erynn. Je l’ai constaté chez elle. C’est un super concours très 
agréable qui fait penser aux concours européens. Il n’en existe pas beaucoup de ce type en Amérique du Nord. Si vous n’êtes jamais 
allé là-bas, c’est assez impressionnant.

En obtenant d’excellents parcours dans deux épreuves importantes, elle a ressenti une réelle amélioration, poursuit l’entraîneure. Et 
effectivement, elle est meilleure. Même si elle avait heurté un obstacle, l’expérience aurait été bonne. Ça n’a pas été le cas, elle a tout 
franchi à la perfection, alors les retombées ont été dix fois supérieures. »

Faire des choix judicieux
Erynn Ballard croit que le succès de son élève au cours du printemps est le fruit de certaines leçons qu’elle a tirées de sa participation 
au Winter Equestrian Festival  (Wellington, FL). Mackenzie Wray a décroché de nombreuses distinctions au cours de sa carrière 
équestre. Sous la houlette d’Erynn, elle a notamment gagné la Finale Médaille Saut d’obstacles Canada de 2016 et la Finale Médaille 
EEC Running Fox de 2017. Elle a acquis Jewel LVP (Berlin x Contender) en Europe à l’été 2018 par l’entremise de Stal Hendrix, dans 
le but précis de représenter le Canada pour la première fois aux CNAJ. 

En novembre, aux rênes de sa nouvelle jument warmblood belge de 10 ans, elle participe au Royal Horse Show (Concours hippique 

Mackenzie Wray et Jewel LVP signent un parcours parfait et obtiennent une  quatrième position dans 
une épreuve de grand prix présentée à l’occasion du CSI 2* Longines Masters of New York.
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Royal) de Toronto, et obtient une seconde position dans la division 
de 1,40m. En décembre, au ESP Holiday II de Wellington, FL, les 
deux complices prennent part à leur premier grand prix de 1,50m 
(ProElite Grand Prix de 25 000$).

« En travaillant chaque jour du mois de décembre avec moi, elles 
ont réussi à prendre part à l’un des grands prix de pré-circuit 
doté de 50 000 $, mentionne Ballard. C’était un parcours assez 
imposant. Elles n’ont pas été parfaites mais c’était du bon boulot. 
A cette étape, on ne s’attend pas à un sans-faute. Bien sûr, ce 
serait super, mais la plupart du temps ce n’est pas le cas. Je l’ai 
encouragée en lui disant qu’elle avait la capacité de sauter haut 
et que son cheval était tout aussi apte, mais qu’il fallait d’abord 
peaufiner la technique. »

Durant la saison du WEF, Mackenzie menait en parallèle son sport 
et ses études de premier semestre au Humber College, faisant 
constamment des vols aller-retour Toronto-Wellington. Ballard lui 
recommande alors de se perfectionner dans les épreuves moins 
exigeantes de catégorie Propriétaire-amateur.

« La Classique Propriétaire-amateur du WEF est un grand prix 
deux-étoiles partout dans le monde, fait remarquer l’entraîneure. 
Avec un nouveau duo et une cavalière toujours entre deux avions, 
c’était la bonne approche. »

« Il fallait que je travaille en Floride pour apprendre à connaître 
Jewel et réussir de bons parcours, reconnaît Mackenzie. Je crois 
qu’après avoir participé aux épreuves d’équitation durant un bon 
moment, j’avais quelques difficultés avec le saut d’obstacles qui 
est assez différent. Durant mon séjour en Floride, j’ai donc axé 
mon travail sur le style jumper. La recherche de l’élégance a fait 
place à l’impulsion du saut d’obstacles. Je devais aussi m’habituer 
au stress du barrage. »       

Lorsque le WEF prend fin, Wray et Jewel sont à l’aise dans la 
catégorie Propriétaire-amateur la plus élevée et obtiennent une 
quatrième place dans l’épreuve High Amateur-Owner Jumper 
Classic au terme du circuit de 12 semaines. Puis, en avril, elles 
réalisent des sans-faute au LMNY et au CSI2* Caledon National. 

« Je crois qu’au cours de l’hiver elle a assimilé les connaissances dont elle avait besoin pour se rendre où elle est présentement », 
observe Ballard.

Une petite jument avec un gros coup de saut
L’un des éléments essentiels au succès de Mackenzie Wray est, bien sûr, Jewel, une petite jument qui a conquis son coeur tout autant 
que celui de son entraîneure. « Jewell n’est pas très grande; elle toise juste un peu plus haut qu’un poney, mentionne sa propriétaire. 
C’est ce que nous aimons d’elle. Elle bondit comme sur des ressorts; je ne comprends pas comment elle fait pour sauter aussi haut !

Mais elle n’est pas un cheval de sang chaud pour autant. Elle se déplace avec beaucoup d’aisance; c’est un cheval très agréable à 
monter. Elle est aussi très courageuse. En arrivant sur le terrain, elle est un peu nerveuse, mais elle se ressaisit dès qu’elle est au 
travail. Elle sait ce qu’il faut faire. »

Avant que la famille Wray en fasse l’acquisition à l’été 2018, Jewel avait participé à des épreuves à 1,40m en Europe. Sa petite taille 
était un match parfait pour Mackenzie qui n’est pas très grande.

« Le premier cheval de Mackenzie, qui excellait dans les épreuves d’équitation avant de faire carrière en tant que sauteur junior, était 
très long du garrot à la nuque, ce qui requérait un effort considérable pour gérer sa foulée tout en le gardant sur la main, explique 
Ballard. Lorsque le temps est venu de changer de cheval, il fallait absolument tenir compte de la taille de la nouvelle monture. Certains 
petits chevaux sont dotés de courtes foulées et d’un coup de saut moins puissant, mais Jewel fait exception à toutes les règles. Elle est 
comme Hickstead; elle peut être présentée dans n’importe quelle épreuve internationale. » 

Mackenzie Wray habite à cinq minutes de Looking Back Farm (Tottenham, Ont.), où travaille Erynn Ballard. Elle passe autant de temps 
que possible avec Jewel, que ce soit en randonnée, ou simplement près d’elle lorsqu’elle est au paddock. Cet enthousiasme pour 
les chevaux est un mystère pour ses parents, son frère et sa soeur, qui n’ont jamais été en contact avec eux, mais ils soutiennent 
entièrement ses initiatives.

« Ma famille n’est pas du tout attirée par les animaux, reconnaît-elle. C’est vraiment étrange cette attirance si profonde que j’ai toujours 
ressentie. Je suis née en Chine et mes parents m’ont adoptée. D’aussi loin que je me souvienne, j’ai toujours été fascinée par les chevaux. 
J’ai longtemps supplié ma mère de m’offrir des leçons d’équitation et ce n’est qu’à l’âge de huit ans que j’ai enfin pu les approcher. »

Des parcours impeccables sur Jewel LVP, dans la division CSI2* du 
concours Longines Masters of New York, ont renforcé la confiance de 
Mackenzie Wray juste avant la saison estivale. 

Starting Gate Communications



6MAI  2019 ÉQUI-INFO

Mackenzie a suivi des leçons puis elle a commencé à concourir 
avec Gord Munro (Foxbury Farm) comme professeur, avant de 
choisir Erynn Ballard en 2013. 

« A mes tout débuts avec Erynn Ballard, je concourais en 
chasse et équitation, se souvient la cavalière. Elle m’a tout 
appris. Je ne serais pas la cavalière que je suis sans elle. Quand  
l’apprentissage est difficile, elle n’hésite pas à m’expliquer. Elle est 
bien patiente. » 

Lorsqu’elle était au secondaire, Mackenzie étudiait en ligne tout 
en jouant au hockey et en montant à cheval. Toutefois, après 
s’être inscrite à la maîtrise en commerce international du Humber 
College, la jeune femme a dû accrocher ses patins pour se 
concentrer uniquement sur le concours hippique.

Son élève ayant atteint le niveau grand prix, Erynn Ballard l’oriente 
dans une nouvelle direction. Lors d’une épreuves du CSI2* 
Caledon National où il y a peu de partants, Erynn a trois chevaux 
à monter. 

« Nous faisons la reconnaissance du parcours et je lui dis : 
Aujourd’hui, tu vas t’occuper  toi-même de ton échauffement. Elle 
le fait et sa préparation est parfaite, relate l’entraîneure. C’était 
vraiment chouette de la voir franchir l’étape vers l’autonomie. 
Mackenzie est géniale et ses parents peuvent être très fiers de la jeune femme qu’elle est devenue. »

Mackenzie Wray (à gauche) et son amie Dannie Murphy (à droite) 
s’entraînent auprès d’Erynn Ballard.
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DATE LIMITE DES DÉCLARATIONS D’INTÉRÊT EN VUE DES CNAJ : 10 JUIN
Les athlètes intéressés à participer à la sélection pour les Championnats nord-américains Jeunesse sont invités à présenter leur 
déclaration d’intérêt avant le lundi 10 juin. 

Pour soumettre une déclaration d’intérêt, l’athlète doit créer son profil ou le mettre à jour par le portail des Jeux majeurs et des 
Championnats de CE en cliquant sur le lien suivant: https://licence.equestrian.ca/gamesdb/login.aspx

Les Championnats nord-américains Jeunesse, réservés aux athlètes de 12 à 21 ans, seront présentés pour la deuxième année 
consécutive à Old Salem Farm (North Salem, NY) du 31 juillet au 4 août prochains. Voici les âges requis dans chaque division: 

Jeune cavalier: De 16 à 21 ans (né le ou 
entre le 1er janvier 1998 et le 31 décembre 
2003)

Junior: De 14 à 18 ans (né le ou entre le 
1er janvier 2001 et le 31 décembre 2005)

Enfant: De 12 à 14 ans (né le ou entre le 
1er janvier 2005 et le 31 décembre 2007).

Sanctionnés par la Fédération équestre 
internationale (FEI), les CNAJ ont été 
conçus pour correspondre au concept 
des Jeux olympiques et des Jeux 
panaméricains. Leur objectif est de 
préparer les concurrents à se présenter 
en compétition internationale. Ils visent 
aussi à leur donner l’occasion de vivre une 
expérience de compétition par équipe. 

Pour obtenir les critères de participation 
aux Championnats nord-américains 
Jeunesse, veuillez cliquer ici.

L’équipe du Canada gagnante de la médaille d’or dans la catégorie Enfant, lors des Championnats 
nord-américains Jeunesse de 2018. 
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https://licence.equestrian.ca/gamesdb/login.aspx
https://www.equestrian.ca/cdn/storage/resources_v2/5b24pLnZbgLHueoGs/original/5b24pLnZbgLHueoGs.pdf

